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MOT DE LA  
MINISTRE

Le Québec est un modèle de société ouverte et accueillante 
sur la scène internationale. Si des progrès restent à 
accomplir, il est essentiel de souligner les avancées 
significatives obtenues dans la lutte contre l’homophobie 
et la transphobie.

Le prix Action LGBTQ+ vise à reconnaître et à célébrer 
les réalisations exceptionnelles de personnes et d’organismes 
qui œuvrent en faveur de l’égalité des communautés 
LGBTQ+ au Québec.

Je suis convaincue qu’avec l’engagement des récipiendaires 
et des finalistes du prix Action LGBTQ+, le Québec continuera 
d’être un endroit où chacun peut être soi-même. 

C’est pourquoi je tiens à féliciter chaleureusement les 
personnes et les organisations finalistes de la première 
édition du prix Action LGBTQ+. À travers vos actions 
concrètes et vos réalisations inspirantes, vous avez contribué 
de manière importante à l’atteinte de l’égalité de fait des 
personnes LGBTQ+ au Québec. Poursuivons ensemble 
nos efforts pour lutter contre l’homophobie et la transphobie.

Martine Biron

Ministre des Relations internationales et de la Francophonie,  
Ministre responsable de la Condition féminine  
et chargée de la lutte contre l’homophobie et la transphobie
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PRÉSENTATION DU NOM,  
DU LOGO ET DU TROPHÉE

À l’occasion de la Journée internationale contre 
l’homophobie et la transphobie le 17 mai 2023,  
la ministre chargée de la lutte contre l’homophobie 
et la transphobie a, en plus d’annoncer la nouvelle 
distinction gouvernementale, invité la population 
québécoise à lui soumettre des suggestions  
de nom pour cette dernière.

Le nom « prix Action LGBTQ+ » a été retenu. En 
reprenant le sigle universellement reconnu 
« LGBTQ+ », cette dénomination a l’avantage de 
rallier l’ensemble de la diversité sexuelle et de 
genre tout en faisant appel aux différentes réalités 
des communautés LGBTQ+. Dotée du mot « action », 
cette formulation vient également mettre en lumière 
de façon « dynamique » ce que fait une personne 
ou une organisation, voire l’influence et l’effet d’une 
initiative en matière de lutte contre l’homophobie 
et la transphobie.

La signature visuelle de cette récompense 
gouvernementale a été dévoilée lors du lancement 
de l’appel à candidatures de la première édition 
du prix Action LGBTQ+ le 22 février 2024. D’emblée, 
le mot « action » est mis en évidence afin d’évoquer 
la pertinence, l’importance et la vigueur de cette 
distinction. Cet accent visuel sur le mot « action » 
permet également de mettre en lumière les 
différentes actions posées afin de faire progresser 
la société en matière de lutte contre l’homophobie 
et la transphobie.

Dotée de lettres qui s’entrecroisent, l’identité 
visuelle du prix Action LGBTQ+ souhaite représenter  
les valeurs d’inclusivité et de respect entre elles. 
Les filets diagonaux apportent quant à eux  
un dynamisme au visuel et un rappel subtil du 
Plan d’action gouvernemental de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie 2023-2028.
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Les récipiendaires reçoivent un trophée alors que les finalistes obtiennent une plaque à l’effigie  
du prix Action LGBTQ+.
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Les propositions de nom reçues 

pour cette nouvelle distinction 

gouvernementale en matière de 

lutte contre l’homophobie et  

la transphobie ont été évaluées 

par un comité de sélection qui 

regroupait des personnes issues 

du milieu communautaire LGBTQ+ 

et de la fonction publique. Ces 

dernières partagent un intérêt 

commun pour les questions 

touchant les personnes de  

la diversité sexuelle et de genre.  

La sélection de ce nom reposait 

en grande partie sur leur expertise 

et leur consciencieux travail 

d’évaluation. Le Bureau de lutte 

contre l’homophobie et la 

transphobie tient à les remercier 

pour leur précieuse contribution.

PRÉSENTATION DU COMITÉ  
DE SÉLECTION DU NOM DU PRIX
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Vicky Babin
Conseillère en égalité au Secrétariat  
à la condition féminine et coordonnatrice  
du prix Égalité Thérèse-Casgrain 

Vicky Babin possède une maîtrise en études littéraires 
de l’Université du Québec à Rimouski. Après plusieurs 
années au ministère de la Justice, elle devient 
conseillère en égalité au Secrétariat à la condition 
féminine en 2018. Dans la Direction de l’analyse 
différenciée selon les sexes (ADS), des affaires 
régionales et autochtones, elle offre de la formation 
en matière d’analyse différenciée selon les sexes 
et coordonne le prix Égalité Thérèse-Casgrain. 
Elle est en outre responsable du dossier des femmes 
de la diversité sexuelle et de genre.

Samuel Blouin
Chercheur à la Commission des droits  
de la personne et des droits de la jeunesse

Titulaire d’un doctorat en sociologie de l’Université 
de Montréal et de l’Université de Lausanne, Samuel 
Blouin est chercheur à la Commission des droits 
de la personne et des droits de la jeunesse (CDPDJ) 
depuis 2020. Ses principaux mandats portent sur 
les droits des personnes LGBTQ+. Il est notamment 
appelé à formuler des recommandations sur des 
projets de loi dans le cadre de mémoires présentés 
à l’Assemblée nationale, à conseiller les autres 
directions de l’organisme en matière de diversité 
sexuelle et de genre, ainsi qu’à mener des projets 
de recherche. En partenariat avec le projet Savoirs 
sur l’inclusion et l’exclusion des personnes LGBTQ, 
il réalise entre autres une étude sur les plaintes 
reçues par la CDPDJ pour discrimination sur  
la base de l’orientation sexuelle et de l’identité ou 
de l’expression de genre dans le secteur de l’emploi. 
Il a auparavant œuvré en défense et promotion 
des droits de la personne dans le mil ieu 
communautaire pendant près de 10 ans.
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PRÉSENTATION DU COMITÉ  
DE SÉLECTION DU NOM DU PRIX 
(SUITE)

G. James Galantino
Direction générale du Conseil québécois LGBT

G. James Galantino est le directeur général du 
Conseil québécois LGBT, l’organisme de défense 
des droits LGBTQ+ au Québec qui regroupe plus 
de 70 organismes LGBTQ+ à travers la province. 
Titulaire d’une maîtrise en sexologie, James Galantino 
s’est d’abord impliqué comme formateur pour 
l’inclusion des personnes LGBTQ+ dans les réseaux 
de l’éducation et les centres d’hébergement. 
Professionnellement, il a travaillé dans les milieux 
communautaire et privé comme intervenant et 
thérapeute clinique auprès des populations trans 
et non binaires. À son expertise terrain s’ajoute 
une solide expérience académique en tant que 
coordonnateur de nombreuses recherches portant 
sur l’inclusion et l’exclusion des communautés 
LGBTQ+. Enfin, il a animé une série de capsules 
d’éducation et de sensibilisation aux réalités trans 
nommée Les 3 James.
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Barbara Sousa
Conseillère au Bureau de lutte contre  
l’homophobie et la transphobie

Détentrice d’une maîtrise en sociologie de l’Université 
Laval, Barbara Sousa a travaillé à la fois dans le 
milieu communautaire (GRIS-Québec) ainsi que 
dans le milieu de la recherche. Elle a collaboré à 
plusieurs recherches sur les personnes de la diversité 
sexuelle et de genre, notamment sur les agressions 
à caractère sexuel commises contre les personnes 
LGBTQ+ et sur les mécanismes d’inclusion et 
d’exclusion sociales contemporaines de cette 
population. Elle a aussi été formatrice à l’INSPQ 
sur les pratiques optimales d’intervention auprès 
des personnes LGBTQ+ et leur famille. Depuis  
juin 2021, Barbara occupe le poste de conseillère 
au Bureau de lutte contre l’homophobie et la 
transphobie (BLCHT) du Secrétariat à la condition 
féminine. Son principal dossier porte sur le 
financement des organismes communautaires, 
notamment la coordination du Programme en 
matière de lutte contre l’homophobie et la transphobie.  
Elle est en outre responsable de la liaison des 
organismes communautaires avec les ministères 
et les organismes gouvernementaux. En quittant 
Brasilia en 2011, Barbara était loin de se douter 
que son parcours professionnel la mènerait à faire 
carrière dans la fonction publique.

Marie Houzeau
Directrice générale du GRIS-Montréal

Marie Houzeau, CRHA, dirige le GRIS-Montréal 
depuis 2005. Fondé en 1994, cet organisme 
communautaire est un important service de 
démystification de l’orientation sexuelle et de 
l’identité de genre en milieu scolaire au Québec. 
Marie est aussi consultante pour l’Institut national 
de santé publique du Québec (INSPQ). À ce titre, 
elle a formé des milliers de professionnels pour 
les amener à adapter leurs interventions aux 
clientèles LGBT et à être sensibles à leur vulnérabilité. 
Finalement, Marie Houzeau est chargée de cours 
à l’Université Laval pour le cours Interventions 
organisationnelles en diversité sexuelle et de genre 
dans le cadre de la maîtrise en équité, diversité et 
inclusion. En 2016, elle a été doublement honorée 
pour son engagement dans la construction d’un 
monde plus ouvert à la diversité, en recevant la 
médaille de l’Assemblée nationale du Québec et 
le prix « Femme de mérite », catégorie Engagement 
social, remis par la Fondation Y des femmes. En 2019, 
elle a reçu le prix Reconnaissance RH, catégorie 
OBNL, de l’Ordre des conseillers en ressources 
humaines du Québec et, en 2023, elle a reçu l’insigne 
de chevalière de l’Ordre de Montréal pour l’ensemble 
de sa carrière.
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Les candidatures soumises  

à cette première édition du 

prix Action LGBTQ+ ont été 

évaluées par un jury composé  

de membres issus du milieu 

universitaire, du milieu 

communautaire LGBTQ+  

et de la fonction publique. 

Reconnues pour leur expertise  

en matière de lutte contre 

l’homophobie et la transphobie, 

ces personnes partagent un intérêt 

commun pour les questions 

touchant les personnes de la 

diversité sexuelle et de genre.  

La réussite de cette activité de 

reconnaissance repose en grande 

partie sur leur expertise et leur 

consciencieux travail d’évaluation. 

Le Bureau de lutte contre 

l’homophobie et la transphobie 

tient à les remercier pour leur 

précieuse contribution.

PRÉSENTATION DU JURY
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Laurent Breault
Directeur général de la Fondation Émergence

Laurent Breault milite pour les droits des personnes 

LGBTQ+ en tant que directeur général de la Fondation 

Émergence où i l souligne cette année son 

10e anniversaire professionnel. Depuis maintenant 

plus d’une décennie, Laurent dirige la mise sur pied 

des campagnes de sensibilisation nationales et 

internationales dans le cadre du 17 mai, la Journée 

internationale contre l’homophobie et la transphobie. 

La création de plusieurs programmes de sensibilisation 

de la Fondation Émergence découle également de 

son initiative, notamment ProAllié, pour l’inclusion 

en milieu de travail, Famille choisie, pour l’inclusion 

en milieux de la proche aidance, et En finir avec les 

thérapies de conversion, qui vise à intervenir contre 

les pratiques de conversion. Laurent Breault a également 

fait partie du comité fondateur et est actuellement 

coprésident de la plus importante organisation 

internationale francophone LGBTQ+ au monde : 

ÉGIDES, l’Alliance internationale francophone pour 

l’égalité et les diversités. Enfin, Laurent Breault détient 

une maîtrise en sociologie de l’Université du Québec 

à Montréal (UQAM), un diplôme d’études supérieures 

en enseignement postsecondaire de l’Université de 

Montréal (UdeM), un diplôme de deuxième cycle  

en administration des affaires de HEC Montréal  

et est également membre du comité scientifique de 

la Chaire de recherche sur la diversité sexuelle et la 

pluralité des genres.

Audrey Borduas
Conseillère en équité, diversité et inclusion  
au Secrétariat du Conseil du trésor

Originaire de la ville de Québec, Audrey Borduas 
est détentrice d’une maîtrise en sciences de 
l’orientation à l’Université Laval. Ses études lui font 
développer un profond intérêt pour l’équité et la 
défense des droits et libertés de la personne.  
En 2017, à titre d’étudiante, elle travaille dans un 
organisme de Québec ayant pour mission de 
favoriser l’intégration et le maintien sur le marché 
du travail de personnes en situation de handicap. 
Peu de temps après, elle est amenée à travailler 
à titre de conseillère en équité salariale puis comme 
conseillère en équité, diversité et inclusion (EDI) 
au sein du Secrétariat du Conseil du trésor. Son 
travail à titre de conseillère en EDI la pousse 
rapidement à développer des connaissances en 
matière de lutte contre l’homophobie et la 
transphobie. Elle siège notamment à des comités 
sous la responsabilité du Bureau de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie et est amenée 
régulièrement à travailler en concertation avec 
celui-ci pour promouvoir et implanter une culture 
équitable et inclusive des personnes LGBTQ+ au 
sein de la fonction publique québécoise.
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PRÉSENTATION DU JURY  
(SUITE)

Michel Dorais
Professeur titulaire retraité de l’École de travail 
social et de criminologie de l’Université Laval

Détenteur d’un doctorat en travail social de l’Université 

Laval, Michel Dorais est professeur titulaire retraité/

associé à l’Université Laval, où il a enseigné durant 

25 ans. Son champ d’expertise est la sociologie de 

la sexualité et la prévention. À la fin des années 1970, 

il fut pionnier dans l’intervention sociale auprès de 

personnes LGBT+, occupant de 1980 à 1990 un poste 

d’intervenant social auprès des jeunes de la diversité 

et des jeunes victimes d’exploitation ou d’agressions 

sexuelles. De 1991 à 2019, il fut impliqué dans la création 

puis la mise à jour des premières formations continues 

sur la diversité sexuelle et de genre, aujourd’hui 

offertes par l’INSPQ. Il fut le témoin expert au Tribunal 

des droits de la personne dans la toute première 

cause de discrimination à l’endroit d’une personne 

trans. Il a mené de nombreuses recherches et a publié 

trente ouvrages, plusieurs portant sur la diversité 

sexuelle et de genre. Il fut chercheur associé à la 

Chaire de recherche sur la diversité sexuelle et la 

pluralité des genres de l’UQAM et membre du comité 

expert ayant produit le rapport Rétablir la confiance. 

Il a reçu en 2022 le prix Hommage académique de 

la Fondation Émergence, en 2019 la médaille Phénicia 

de la Chambre de commerce LGBT du Québec et, 

en 2012, le Grand prix du Conseil québécois des gais 

et lesbiennes. Il travaille actuellement comme expert-

conseil pour diverses institutions privées, gou- 

vernementales ou communautaires.
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Roger Noël
Coordonnateur au Bureau de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie

Roger Noël est coordonnateur au Bureau de lutte 
contre l’homophobie et la transphobie (BLCHT) 
du Secrétariat à la condition féminine. Il a participé 
à la mise sur pied du BLCHT et assure sa coordination 
depuis sa création il y a plus de 12 ans. Auparavant, 
il était analyste expert dans les domaines de la 
veille stratégique, des relations interculturelles et 
de la lutte contre l’homophobie au ministère de 
l’Immigration et des Communautés culturelles.  
Au début des années 90, Roger a contribué à la 
création des premiers cours d’études gaies et 
lesbiennes à l’UQAM avant de joindre, en 1996, 
l’équipe de recherche de la Cohorte Oméga, une 
étude longitudinale sur l’incidence et les déterminants 
psychosociaux du VIH chez les hommes gais et 
bisexuels de la grande région de Montréal. Il est 
titulaire d’une maîtrise en sciences politiques.

Sarah Renaud
Conseillère en communication et en égalité  
au Secrétariat à la condition féminine

Sarah Renaud est titulaire d’un baccalauréat en 
communication publique de l’Université Laval et 
d’une maîtrise en administration publique de l’École 
nationale d’administration publique. Elle possède 
également une attestation en gouvernance des 
OBNL du Collège des administrateurs de sociétés 
et fait partie du Groupe des Trente de Concertation 
Montréal. Professionnelle des communications et 
de l’administration publique, elle possède des 
compétences en planification, en résolution de 
problèmes et en analyse stratégique. En 2020, 
elle devient conseillère aux communications au 
Cabinet du lieutenant-gouverneur, puis au ministère 
du Conseil exécutif et, depuis 2023, au Secrétariat 
à la condition féminine et au Bureau de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie. Par le passé, elle 
a été stagiaire en communication à la Direction 
régionale de l’éducation de Lima ainsi que bénévole 
et mentore pour Bénévoles d’Expertise. Depuis 
les dix dernières années, elle s’implique en 
gouvernance et auprès de divers organismes, dont 
le Forum des jeunes de la fonction publique 
québécoise, le GRIS-Québec et le Groupe gai de 
l’Université Laval, afin d’avoir un impact positif 
dans son milieu et pour promouvoir l’égalité, la 
diversité et l’inclusion. 
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Professeure de biologie au cégep de Sherbrooke, Dominique Dubuc est 
engagée dans la lutte contre l’homophobie et la transphobie depuis plus 
de 25 ans. Cumulant de nombreuses réalisations novatrices, elle a su 
mettre en œuvre des actions générant des retombées pérennes. Outre 
son implication au sein de comités portant sur l’équité, la diversité et 
l’inclusion des personnes LGBTQ+, elle a été membre fondatrice de 
l’Association des mères lesbiennes — aujourd’hui la Coalition des familles 
LGBT+ — et présidente du conseil d’administration du Conseil québécois 
LGBT de 2011 à 2013. Dominique Dubuc est sollicitée comme formatrice 
et conférencière autant au Québec qu’à l’international. Son engagement 
au bénéfice des communautés de la diversité sexuelle et de genre dépasse 
largement les attentes de son mandat et de sa mission éducative : elle 
œuvre à influencer de façon durable les décisions et les politiques pour 
faire du Québec une société ouverte, accueillante et respectueuse des 
personnes LGBTQ+. C’est pourquoi Dominique Dubuc reçoit le 
prix Action LGBTQ+ dans la catégorie Hommage.

Dominique Dubuc 
De gauche à droite : Dominique Dubuc et la ministre Martine Biron.

CATÉGORIE HOMMAGE

La catégorie 
Hommage 
récompense les 
réalisations d’une 
personne ou d’une 
organisation  
qui s’est distinguée 
par ses actions 
en matière de 
lutte contre 
l’homophobie  
et la transphobie.
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Bien implanté et 
rejoignant un grand 
nombre de milieux,  
Le Néo de Lanaudière 
représente un modèle 

de concertation régionale en matière de lutte 
contre l’homophobie et la transphobie. Célébrant 
son 25e anniversaire cette année, cet organisme 
réussit à rallier différents acteurs socioéconomiques 
pour répondre aux besoins concrets des personnes 
LGBTQ+ sur le terrain. Le Néo s’est notamment 
inspiré du concept d’une maison de jeunes pour 
la création de l’Apparte, un milieu de vie ouvert 
et accueillant fait par et pour les adolescents 
LGBTQ+. Il produit aussi de la documentation 
riche et accessible, permettant de joindre un large 
public. C’est pour ces réalisations que Le Néo a 
été retenu comme finaliste dans la catégorie 
Hommage du prix Action LGBTQ+.

Enseignant engagé, Jonathan 
Riverin incarne un agent de 
changement en matière de 
sensibilisation. Ses initiatives 
dépassent les attentes de sa 
mission éducative. Grâce à 
ses actions novatrices à l’école 
primaire Saint-Joseph de 
Montréal, comme l’adoption 
d’un uniforme scolaire non 
genré et la création de 

réseaux littéraires LGBTQ+, il réussit à mobiliser 
l’ensemble du milieu scolaire. Son parcours inspirant, 
ses nombreuses initiatives en matière de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie ainsi que son 
engagement de tout temps en faveur de l’égalité 
des personnes LGBTQ+ en font un finaliste de  
haut calibre dans la catégorie Hommage du 
prix Action LGBTQ+.

De gauche à droite :  
Le Néo, représenté par Martin Fournel;  
Dominique Dubuc;  
la ministre Martine Biron  
et Jonathan Riverin.
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CATÉGORIE MILIEU DE VIE EN CONFIANCE

Pionnier et référence en matière de démystification  
des orientations sexuelles et des identités de genre, le 
GRIS-National réunit cinq groupes de recherche et 

d’intervention sociales dont l’œuvre rayonne depuis plus de 30 ans sur 
l’ensemble du territoire québécois. Avec plus de 400 bénévoles à travers 
le Québec, il joint chaque année plus de 37 000 personnes. L’action pérenne 
de l’offre de service des GRIS sensibilise les jeunes d’aujourd’hui à la diversité 
sexuelle et à la pluralité des genres pour en faire les leaders de demain en 
matière de lutte contre l’homophobie et la transphobie. À l’ampleur et au 
large éventail des initiatives mises de l’avant par le GRIS-National s’ajoute 
la richesse de son réseau de partenaires qui lui permet d’œuvrer dans 
plusieurs milieux de vie — dont les milieux scolaires — pour les rendre 
sécuritaires, ouverts et accueillants, au bénéfice des personnes LGBTQ+. 
En raison de la feuille de route des réalisations du GRIS-National,  
le prix Action LGBTQ+ dans la catégorie Milieu de vie en confiance lui  
est décerné. 

GRIS-National 
De gauche à droite :  
GRIS-Mauricie/Centre-du-Québec, représenté par François Vanier;  
GRIS-Québec, représenté par Laurence Tremblay et Sam Casa;  
GRIS Estrie, représenté par Samuell Beaudoin; 
GRIS-Montréal, représenté par Marie Houzeau  
et la ministre Martine Biron.

La catégorie Milieu 
de vie en confiance 
récompense  
une personne 
ou un organisme 
s’illustrant dans 
un milieu de vie, 
par exemple 
dans le milieu de 
l’éducation, du 
sport et des loisirs 
ou dans le réseau 
de la santé et des 
services sociaux,  
et ayant contribué  
à l’instauration  
d’un environnement 
sécuritaire pour les 
personnes LGBTQ+ 
qui le fréquentent. 
Cette initiative peut 
aussi contribuer à 
la prévention de la 
violence à caractère 
homophobe  
et transphobe.
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Depuis 2017, le Centre 
d’aide et de lutte contre 
les agressions à caractère 
sexuel de l’Ouest-de-l’Île 

(CALACS de l’Ouest-de-l’Île) met en œuvre plusieurs 
projets pour améliorer l’accessibilité de ses services 
pour les communautés peu desservies par le réseau 
public. Avec la mise sur pied du premier centre 
pour personnes trans, non binaires et bispirituelles 
survivantes de violences à caractère sexuel, le 
CALACS de l’Ouest-de-l’Île innove en offrant un 
milieu qui répond aux besoins spécifiques à ces 
personnes en situation de vulnérabilité. Doté d’un 
guide novateur, cet inspirant projet peut facilement 
être transféré et transposé dans d’autres milieux 
pour rendre ces services plus ouverts, plus 
accueillants et non discriminatoires envers les 
personnes LGBTQ+. En raison de ce travail 
exceptionnel, le CALACS de l’Ouest-de-l’Île s’est 
illustré en tant que finaliste du prix Action LGBTQ+ 
dans la catégorie Milieu de vie en confiance. 

Recommandée par Fierté au 
travail Canada, la candidature 
de Revenu Québec dénote  
une adhésion institutionnelle  
exemplaire et inspirante d’un 

milieu de travail dans la lutte contre l’homophobie 
et la transphobie. Faisant preuve d’une grande 
capacité à s’améliorer et à s’outiller en s’associant 
à des partenaires crédibles, l’engagement proactif 
de la haute direction ainsi que de l’ensemble du 
personnel en matière d’équité, de diversité et 
d’inclusion pérennise la démarche et les actions 
en ce sens. Du fait de sa mission et des services 
qu’elle offre à la population, la liste impressionnante 
des réalisations de Revenu Québec, dont la création 
d’un indice organisationnel de culture inclusive et 
de formations sur le développement de comporte- 
ments inclusifs, génère des retombées significatives 
en matière de lutte contre l’homophobie et la 
transphobie faisant de cette organisation une 
candidature finaliste remarquable dans la catégorie 
Milieu de vie en confiance du prix Action LGBTQ+.

De gauche à droite :  
Revenu Québec, représenté par Linda Frenette, 
Julie Simard et Christyne Tremblay; 
la ministre Martine Biron;  
CALACS de l’Ouest-de-l’Île,  
représenté par Noah Benoit,  
Aeme Benali et Jacinthe Verschelden.
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De gauche à droite : le député Yves Montigny; la porte-parole du deuxième groupe d’opposition  
pour les communautés LGBTQ+ Manon Massé; la ministre Martine Biron; Samuell Beaudoin; Noah Benoit;  
Jacinthe Verschelden; Jonathan Riverin; Marilou Prince; Valérie Boyer; Dominique Dubuc; Sam Casa;  
Marie Houzeau; Laurence Tremblay; Christyne Tremblay; Linda Frenette; Julie Simard; Martin Fournel;  
François Vanier et Aeme Benali.

FINALISTES ET DIGNITAIRES
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La ministre Martine Biron.

Le discours du premier ministre, François Legault, avec les invités de dos.

L’animateur de la soirée, Marc-André Allard.




